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Editorial 
Ce nouveau numéro de R.I.H.M., Revue des Interactions Humaines Médiatisées, a traversé 
un cataclysme mondial imprévu : la crise sanitaire COVID-19. Le comité éditorial de 
R.I.H.M. a pu constater concrètement combien ce fléau a impacté le travail des 
chercheurs et enseignants-chercheurs. Leur production scientifique a été contrainte à 
l’arrêt. Il en résulte deux conséquences pour notre revue : ce numéro paraît en fort 
décalage avec la date calendaire de référence, et il est limité à trois articles longs au 
lieu de quatre. Ce nouveau régime restera en vigueur tant que le volume de 
propositions restera ralenti. En effet, le comité éditorial a fait le choix de maintenir la 
qualité scientifique des textes longs édités, plutôt que d’affaiblir l’exigence scientifique 
ou de réduire le format des articles. En effet, R.I.H.M. est un support qui offre la 
place d’un exposé exhaustif pour des travaux aboutis ou le détail de méthodes et 
protocoles inédits. Son offre éditoriale est donc complémentaire avec celle des revues 
aux formats plus resserrés, et nous avons décidé de la conserver, malgré la difficulté 
évidente de nos collègues à produire ces travaux de fond dans la période actuelle. 

Dans ce contexte, le premier article propose une définition de l’infologie, en tant que 
science adossée à son champ d’expertise, le design informationnel. A partir des 
premières définitions de l’infology (Pettersson & Förlag, 1990), les ajustements et 
recadrages théoriques effectués permettent d’asseoir l’infologie comme science des 
(hyper)médiations visuelles, sonores, gustatives, olfactives et tactiles et le design 
informationnel comme pratique de conception et de réalisation de ces hypermédias. 

Le deuxième article s’intéresse aux personnes présentant des troubles de la 
communication. Ces derniers rencontrent de grandes difficultés pour participer aux 
activités de la conception centrée utilisateur (CCU). L’hypothèse formulée est que 
leur environnement humain (famille, professionnel, médical) est alors indispensable 
pour leur participation à la CCU. La proposition est illustrée par un retour 
d’expérience sur trois études de cas de conceptions d’applications dédiées : 1) çATED 
pour les enfants avec TSA (Troubles du Spectre Autistique) ; 2) CECI pour les 
personnes ayant une déficience motrice avec des troubles du langage ; 3) ComMob 
pour les personnes atteintes de paralysie cérébrale. 

Enfin, le troisième et donc dernier article dans notre nouveau format, est plus 
théorique. Il expose les outils pragmaticistes, sémio-pragmatiques et sémiotiques 
nécessaires à l’établissement d’un modèle de communication radicalement 
pragmatique. Ã partir des travaux de Roger Odin et Charles Sanders Peirce, il examine 
les fondements de la communication que constituent les discriminations par le sujet 
du continuum perceptif spatio-temporel. Ces discriminations peuvent être analysées 
en trois catégories : les naturalisations, les symbolisations et les textualisations. 

Nous vous souhaitons à toutes et à tous une très bonne lecture et nous vous 
remercions de votre fidélité. 
 

Sylvie LELEU-MERVIEL et Khaldoun ZREIK 
Rédacteurs en chef 

 




